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Le  chef  d'une  cellule  terroriste  interpellé  dans  la  banlieue  de
Madrid...
Selon un communiqué du BCIJ, une cellule terroriste a été démantelée,
le chef interpellé dans la banlieue de Madrid. Trois autres membres ont
été arrêtés à Farkhana et Béni Nsar, deux localités qui jouxtent Melilla.
Ils  sont  soupçonnés d'être  des partisans  de Daech et  d'avoir  eu des
projets terroristes. Cette opération est le fruit d'une coopération entre les
services de sécurité marocains et espagnols.
(Médi-1, le 04-12-2019)

Mise  en  garde  de  la  MINURSO  concernant  un  risque  imminent
d'enlèvements et d'attentats dans les camps du Polisario...
La MINURSO met en garde contre le risque imminent d'enlèvements et
d'attentats dans les camps du Polisario. Une mise en garde relayée dans
une note d'alerte du ministère espagnol des Affaires étrangères. C'est la
troisième  fois  en  quelques  jours  que  Madrid  évoque  la  situation
sécuritaire dans la région de Tindouf et plus globalement les menaces
terroristes  dans  l'espace  sahélo-saharien.  L'Espagne  exhorte  ses
ressortissants à quitter les lieux le plus vite possible.
(Médi-1, le 03-12-2019)

Au moins huit  morts  après l'attaque d'un bus par  des membres
présumés d'Al-Shabaab dans le nord-est du Kenya...
Au moins huit personnes, dont des policiers, ont été tuées vendredi soir
dans une attaque menée contre un bus par des membres présumés du
groupe islamiste somalien des shabaab dans le comté de Wajir, dans le
nord-est  du  Kenya,  a  annoncé  samedi  la  présidence  kényane.  « Le
président Uhuru Kenyatta a été informé hier soir d'une attaque terroriste
par des militants soupçonnés d'être des shabaab contre un bus dans le
comté de Wajir, au cours de laquelle huit personnes, dont des policiers,
ont  été  brutalement  assassinés »  a  déclaré  la  présidence  dans  un
communiqué.  Un  haut  responsable  policier  a  indiqué  à  l'AFP sous
couvert  d'anonymat  que  sept  policiers  avaient  été  tués  dans  cette
attaque. « Le nombre total de personnes tuées est de dix. Une d'entre
elles a été identifiée comme un médecin local » a précisé cette source.
La police kényane avait  annoncé vendredi soir  dans un communiqué,
sans fournir  de bilan,  que le  bus  circulait  entre les villes de Wajir  et
Mandera quand l'attaque a eu lieu, vers 17h30 (14h30 GMT). Les forces
de sécurité kényanes sont à la poursuite des assaillants, a précisé la
présidence, assurant  le public que le gouvernement était  déterminé à
poursuivre  la  répression  impitoyable  des  éléments  criminels,  parmi
lesquels  les  suspects  de  terrorisme  qui  s'en  prennent  au  pays.  Les
comtés de Wajir et Mandera, frontaliers de la Somalie, sont souvent le
théâtre d'attaques surprise des shabaab, notamment contre les forces de
sécurité kényanes. Les shabaab recourent régulièrement à des engins
explosifs artisanaux pour s'en prendre aux forces de police et de l'armée
patrouillant la région.
(Africa Radio, le 07-12-2019)
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… TERRORISME …

Au  moins  cinq  morts  dans  l'attaque  d'un  véhicule  d'une  ONG  japonaise dans  l'est  de
l'Afghanistan...
Le médecin et  travailleur humanitaire, Tetsu Nakamura, a été tué en Afghanistan. Tetsu Nakamura
dirigeait l’organisation non gouvernementale Peshawar-kai, basée à Fukuoka, dans l’ouest du Japon.
Pendant des années, il a apporté son aide au peuple afghan, notamment par la construction de canaux
d’irrigation. Dans la province afghane orientale de Nangharar, la police rapporte que le véhicule de
Tetsu  Nakamura  a  été  attaqué  mercredi  par  des  hommes  armés  non  identifiés  dans  la  capitale
provinciale  de  Jalalabad.  Tetsu  Nakamura  a  été  transporté  vers  un  hôpital  local,  mais  selon  le
personnel  de  l’établissement  et  les  autorités  locales,  le  médecin  humanitaire  a  succombé  à  ses
blessures. La police locale rapporte par ailleurs que cinq autres personnes, dont le chauffeur et les
gardes du corps de Tetsu Nakamura, ont  également été tuées lors  de l’attaque.  Les extrémismes
islamistes  sont  particulièrement  présents  dans  l’est  de  l’Afghanistan.  Les  taliban,  hostiles  au
gouvernement, et depuis peu une branche du groupe militant État islamique, y sont actifs. Les taliban
ont émis un communiqué niant toute implication dans l’attaque. Ils ont ajouté n’avoir jamais ciblé une
ONG japonaise soutenant la revitalisation économique de la région.
(Radio Japon international, le 04-12-2019)

En Afghanistan,  la  police  soupçonne  un  groupe  armé  ciblant  des  ressortissants  étrangers  d’avoir
organisé une attaque dans l’est du pays qui s’est traduite par la mort d’un médecin japonais et de ses
assistants. Tetsu Nakamura a été mortellement blessé lorsque des tireurs non identifiés ont ouvert le
feu sur sa voiture à Jalalabad, mercredi, dans la province de Nangarhar. Cinq autres personnes qui
voyageaient  avec  M. Nakamura,  dont  le  chauffeur  et  des  gardes  du  corps,  ont  aussi  été  tuées.
M. Nakamura était responsable de l’organisation non gouvernementale Peshawar-kai, basée dans la
ville de Fukuoka, dans l’ouest du Japon. Il avait passé plusieurs années en Afghanistan, proposant de
l’aide humanitaire et aidant dans des projets de reconstruction. Un témoin a indiqué à la NHK que les
assaillants avaient bloqué et arrêté le véhicule de M. Nakamura avec leur propre voiture. Ils en sont
ensuite sortis et ont ouvert le feu. L’agence de presse  Reuters cite un témoin selon lequel un des
tireurs a vu M. Nakamura lever la tête et a crié « le Japonais est toujours vivant » déclenchant une
nouvelle salve de tirs. Le corps de M. Nakamura aurait été transféré mercredi soir d’un aéroport de
Jalalabad vers la  capitale Kaboul.  Il  devrait  être  rapatrié au Japon par la suite.  Nangarhar  est  un
bastion  des  taliban,  les  forces  afghanes  antigouvernementales.  Le  groupe  a  cependant  publié  un
communiqué niant  toute  implication  de  l’organisation  dans  l’attaque.  Récemment,  une branche du
groupe djihadiste État islamique est aussi active dans la région.
(Radio Japon international, le 05-12-2019)

Quatorze morts et de nombreux blessés après l'attaque d'une église protestante dans l'est du
Burkina Faso...
Quatorze personnes, parmi lesquelles des enfants, ont été tuées hier dans l'est du Burkina Faso. Elles
assistaient à l'office protestant du dimanche lorsque des hommes armés ont fait irruption. Les victimes
étaient à l'église pour la messe lorsqu'un groupe d'hommes armés non identifiés a fait irruption dans le
bâtiment et a ouvert le feu. C'était  à Hantoukoura, ville proche de la frontière avec le Niger. Après
l'assaut, les autorités ont lancé une opération de ratissage pour retrouver la trace des attaquants car ils
ont rapidement pris la fuite à bord de mobylettes. Les forces de défense se sont également déployées
pour porter secours aux blessés qui seraient très nombreux.
(Médi-1, le 02-12-2019)

Un poste frontalier de l'ouest du Burkina Faso attaqué par des inconnus armés...
Dans  l'ouest  du  Burkina  Faso,  à  la  frontière  ivoirienne,  des  individus  armés  ont  attaqué  le  poste
frontalier de Yendéré samedi soir, faisant deux blessés parmi les passagers d'un car de transport en
commun, a indiqué une source sécuritaire.
(La voix de l'Amérique, le 02-12-2019)

Nouvelles attaques djihadistes contre deux détachements de l'armée burkinabée...
Dans la nuit de lundi à mardi, des djihadistes ont attaqué deux détachements militaires dans le nord et
le nord-ouest du Burkina Faso. Pour l'armée burkinabée cela pourrait ressembler à une éclaircie dans
un ciel bien noir. Attaquée hier sur deux de ses positions dans le nord et le nord-ouest de son territoire,
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elle a cette fois ci réussi à repousser les assaillants. Une vingtaine de terroristes a été tuée, des armes
et des motocyclettes ont été saisies. Au cours des combats, cinq militaires burkinabés ont été tués.
Alors  qu'elle  a  longtemps été sur  la  défensive subissant  de lourds revers  de la  part  des  groupes
djihadistes qui  la harcèle depuis cinq ans maintenant, l'armée burkinabée semble avoir  changé de
stratégie. Désormais elle passe à l'offensive surprenant l'ennemi.
(Radio Vatican, le 04-12-2019)

À Ménaka, deux gendarmes maliens tués par des inconnus armés...
La brigade de gendarmerie de Ménaka au Mali a été la cible d'une attaque d'hommes qui seraient
venus sur des motos. Deux gendarmes ont perdu la vie. L'attaque s'est produite ce dimanche entre
13 heures et 14 heures locales au poste de gendarmerie situé à l'entrée de la ville de Ménaka. Les
assaillants au nombre de deux étaient venus sur une moto et ont ouvert le feu sur les gendarmes assis
au poste. Le bilan est de deux gendarmes tués et un troisième grièvement blessé.
(La voix de l'Amérique, le 02-12-2019)

Quatre militaires tchadiens tués par des membres présumés de Boko Haram sur les rives du lac
Tchad...
Le  groupe  islamiste  Boko  Haram  a  mené  hier  une  attaque  contre  un  poste  récent  de  l'armée
tchadienne sur les rives du lac Tchad. Quatre militaires tchadiens ont été tués. De leurs côtés treize
assaillants  ont  été abattus.  Boko Haram avait  récemment  enlevé un médecin,  un infirmier  et  leur
chauffeur dans cette région avant de tuer cinq villageois quelques jours plus tard.
(Radio Vatican, le 03-12-2019)

Au Tchad, quatre soldats ont été tués hier lors d'une attaque contre un poste récemment établi sur les
rives du lac Tchad. L'attaque est attribuée à Boko Haram, un groupe très actif dans la région. « Nous
avons tué treize éléments de Boko Haram et nous déplorons la mort de quatre autre militaires et trois
blessés » a dit une source militaire. Une information confirmée par le gouverneur de la province du lac
Tchad, Nouki Charfadine. Le gouverneur précise que le poste militaire a été créé entre la localité de
Ngouboua et le village de Bagassoula après l'enlèvement le 31 octobre d'un médecin, d'un infirmier et
de leur chauffeur. Outre ces enlèvements cinq villageois ont été tués mi-novembre.
(La voix de l'Amérique, le 03-12-2019)

Des tirs d'armes à feu contre un avion de la Camair-Co dans le nord-ouest du Cameroun...
Un avion de la compagnie aérienne camerounaise Camair-Co a essuyé dimanche des tirs d'armes à
feu au moment de son atterrissage à l'aéroport de Bamenda dans la partie anglophone, sans faire de
victimes, a annoncé Camair-Co dans un communiqué publié sur sa page  Facebook.  La compagnie
aérienne n'a pas donné de précisions sur l'origine des tirs.
(La voix de l'Amérique, le 02-12-2019)

Dix-sept civils  enlevés par  des membres présumés de Boko Haram dans l'extrême nord du
Cameroun...
Au Cameroun, dix-sept jeunes âgés de onze à vingt ans ont été enlevés hier soir par Boko Haram dans
la région de l'extrême nord du pays en proie depuis plus de cinq ans aux attaques du groupe djihadiste
nigérian. Boko Haram a attaqué la localité de Mbreche, située à une trentaine de kilomètres de la
frontière avec le Nigeria. Ils ont enlevé vingt-et-une personnes mais quatre ont réussi à s'enfuir. Dix-
sept restent en captivité, a indiqué une autorité administrative locale. Les civils kidnappés sont des
garçons et des filles âgés entre onze et vingt ans. L'armée a lancé une opération de ratissage qui se
poursuit. Parmi, les quatre personnes qui sont revenues, une a dit avoir reconnu chez les ravisseurs
des habitants de Mbreche qui ont été enrôlés par Boko Haram. Selon l'armée, des recherches ont été
engagées pour retrouver les dix-sept otages. Boko Haram dont l'insurrection a débuté en 2009 au
Nigeria a étendu ses attaques au carrefour du Niger, du Tchad et du Cameroun. Bien qu'affaibli il reste
actif  dans  l'extrême nord  du  Cameroun  où  vivent  quatre  millions  de  personnes.  Depuis  2014  les
autorités camerounaises ont compté près de 13 000 attaques sur leur territoire qui ont fait plusieurs
milliers de morts. L'insurrection a forcé plus de 250 000 personnes à fuir leur domicile et provoqué un
afflux de 60 000 réfugiés nigérians.
(La voix de l'Amérique, le 06-12-2019)
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Quatorze personnes enlevées par des membres présumés du groupe État islamique en Afrique
de l'Ouest dans le nord-est du Nigeria...
D'après des sources sécuritaires, quatorze personnes, dont deux travailleurs humanitaires de la Croix-
Rouge, ont été enlevées hier dans le nord-est du Nigeria. Le groupe de voyageurs aurait été intercepté
par des insurgés du groupe État islamique en Afrique de l'Ouest qui ont établi un point de contrôle sur
un axe routier de l’État du Borno.
(Deutsche Welle, le 05-12-2019)

Un pétrolier grec arraisonné par des pirates au large du Nigeria...
Des pirates ont arraisonné un bateau pétrolier appartenant à la Grèce au large des côtes du Nigeria.
Dix-neuf membres d'équipage, dont la plupart de nationalités indienne et turque, auraient été emmenés
vers une destination inconnue. Des responsables grecs ont indiqué que sept autres marins ont été
laissés à bord du navire.
(Deutsche Welle, le 05-12-2019)

Au Soudan, arrestation de six Tchadiens membres présumés de Boko Haram...
Six Tchadiens,  membres présumés du groupe djihadiste  Boko Haram, ont  été arrêtés en territoire
soudanais  avant  d'être  remis  aux  autorités  de  leur  pays,  a  annoncé l'armée soudanaise  dans  un
communiqué  jeudi.  « Des  forces  du  service  de  renseignement  militaire  soudanais  ont  capturé  six
terroristes  de Boko Haram en territoire  soudanais »  indique le  communiqué qui  ne  donne pas de
précisions sur la date de l'arrestation, ni sur celle de la remise aux autorités tchadiennes. «  Ils sont
Tchadiens.  En vertu  de l'accord entre les deux pays,  les autorités  soudanaises les ont  remis aux
autorités tchadiennes » poursuit le texte. Il s'agit de la première arrestation de membres présumés du
groupe djihadiste au Soudan. Le groupe, dont le berceau est le Nigeria, opère habituellement plus à
l'ouest, et notamment autour du lac Tchad où il tient des camps d'entraînement.
(Africa Radio, le 05-12-2019)

Au moins deux morts après une fusillade sur la base navale américaine de Pearl Harbor...
Un homme a ouvert le feu mercredi dans la base navale militaire de Pearl Harbor, sur l'île de Hawaï,
faisant deux morts et un blessé avant de se donner la mort, ont déclaré des représentants de l'armée.
Deux personnes ont succombé à leurs blessures après avoir été hospitalisées, a dit un représentant
militaire.  Les  trois  victimes  sont  toutes  des  civils  travaillant  pour  le  département  américain  de  la
Défense, a indiqué la base militaire sur son compte Twitter. Une enquête a été ouverte par les services
de sécurité de la  base et  par  la  marine,  a-t-elle précisé.  Les lieux ont  été placés en confinement
pendant environ deux heures à la suite de l'incident, survenu aux alentours de 14h30. Un témoin, qui
n'a pas donné son identité, a déclaré à un média local avoir entendu un coup de feu puis vu l'assaillant
se donner la mort par balle. La célèbre base de Pearl Harbor se trouve à 13 km de la ville de Honolulu.
Cette fusillade intervient trois jours avant le 78e anniversaire de l'attaque contre la base navale qui
avait poussé les États-Unis à déclarer le guerre au Japon.
(Radio Canada international, le 05-12-2019)

Plusieurs  morts  après  une  fusillade  déclenchée  par  un  militaire  saoudien  dans  une  base
aéronavale de Floride...
Trois personnes ont été tuées dans une fusillade sur une base américaine de l'aéronavale en Floride.
Le tueur est un militaire de l'armée de l'air saoudienne en formation dans cette base. Il avait publié
avant son attaque des messages hostiles envers les États-Unis sur  Twitter. Le roi Salmane a appelé
Donald Trump pour lui faire part de ses condoléances.
(La voix de l'Amérique, le 07-12-2019)

Un homme armé a abattu trois personnes et en a blessé huit autres sur une base militaire de Floride,
dans le  sud des  États-Unis.  La fusillade s’est  déroulée vendredi  matin  à la  station aéronavale de
Pensacola.  D’après  l’armée américaine,  le  tireur  présumé est  membre des  forces  saoudiennes.  Il
participait à un entraînement sur la base. Il a été abattu au terme d’un échange de tirs avec la police.
L’armée et la police s’efforcent de déterminer les raisons de son acte. Le drame est le second de ce
genre en une semaine sur une installation militaire américaine. Un homme a tué deux ouvriers mercredi
au chantier naval de Pearl Harbor, sur l’île d’Oahu.
(Radio Japon international, le 07-12-2019)
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Les enquêteurs analysent actuellement la fusillade qui a eu lieu vendredi matin sur la base aéronavale
de Pensacola, en Floride, pour déterminer si elle pourrait être qualifiée d'acte terroriste, selon plusieurs
médias américains. La fusillade de vendredi matin a fait quatre morts, dont le tireur, selon les autorités
locales. Tué lors d'un échange de coups de feu avec les policiers qui ripostaient,  le tireur était  un
ressortissant saoudien en formation sur la base militaire, a rapporté CNN, citant des responsables de la
défense américaine et une personne proche de l'enquête en cours. Le président américain Donald
Trump a affirmé sur Twitter avoir reçu un rapport complet sur la terrible fusillade à la base de Pensacola
et avoir parlé au gouverneur de Floride, Ron DeSantis. « Mes pensées et mes prières accompagnent
les victimes et leurs familles en ces temps difficiles » a écrit M. Trump. « Nous continuons de surveiller
la situation pendant que l'enquête est en cours » a-t-il poursuivi. Le shérif du comté d'Escambia, David
Morgan, a dit aux journalistes que les autorités avaient été averties qu'il y avait un tireur actif à 07h51
heure locale. Deux adjoints ont réagi et tué le tireur à l'intérieur d'une salle de classe du complexe
militaire,  a  dit  M. Morgan.  Les  deux agents  ont  également  reçu  des  coups de feu mais  devraient
pouvoir se rétablir après avoir bénéficié d'un traitement. Huit autres personnes blessées par balle ont
été transportées dans un hôpital local, où l'une d'elles est décédée, selon les autorités. «  Il est possible
que  l'attaque  d'aujourd'hui  à  la  base  aéronavale  de  Pensacola  ait  été  motivée  par  des  raisons
personnelles et non par une idéologie » a tweeté le sénateur américain de Floride Marco Rubio, tout en
indiquant  que  « l'attaque  a  de  nombreuses  caractéristiques  d'un  acte  motivé  par  le  terrorisme
international. Nous en saurons plus très bientôt » a-t-il ajouté.
(Radio Chine internationale, le 07-12-2019)

… ACTIVITÉS DES SERVICES DE RENSEIGNEMENT …

Soupçons d'espionnage industriel au sein d'Airbus Allemagne...
Le géant européen de l'aviation Airbus a licencié sans préavis seize employés dans le cadre d'une
affaire qui avait incité l'Allemagne à ouvrir une enquête sur des soupçons d'espionnage industriel, a
révélé  dimanche  le  journal  Welt am Sonntag.  L'agence  de  presse  allemande  a  confirmé  les
licenciements, sans donner plus de détail, nous informe ce 1er décembre Le Parisien. En fait il s'agit de
documents de l'armée allemande tombés entre de mauvaises mains sans que l'on sache exactement
lesquelles. En décembre, des sources dans la compagnie ont indiqué que des procureurs allemands
enquêtaient sur des soupçons d'espionnage interne de la part d'employés d'Airbus sur deux projets
d'armement de la Bundeswehr. « Certains de nos employés avaient des documents qu'ils n'auraient
pas dû avoir » avait  déclaré l'une d'elle. Notamment des commandes qui n'avaient pas encore été
passées à Airbus, selon la Süddeutsche Zeitung. Les employés travaillent au sein du programme Line
Communications,  Intelligence and Security basé à Munich qui  s'occupe de la cybersécurité et  des
activités connexes. Airbus a déclaré qu'il procédait à un examen interne contiguë avec le soutien d'un
cabinet  d'avocat  extérieur  dans  cette  affaire.  « Le  groupe  coopère  pleinement  avec  les  autorités
compétentes  pour  résoudre  cette  affaire »  a-t-il  déclaré  dans  un  communiqué.  Selon  les  médias
allemands  les  employés  concernés  avaient  obtenu  des  dossiers  secrets  de  l'armée  allemande
concernant l'acquisition d'un système de communication, entre autres. Un employé d'Airbus a fini par
contacter le service juridique.
(Press TV, le 02-12-2019)

Expulsion de deux diplomates russes en poste en Allemagne...
Deux diplomates russes ont été expulsés hier par Berlin. L'Allemagne reproche à Moscou de ne pas
coopérer  sur  l'enquête  sur  l'assassinat  mystérieux l'été  dernier  d'un  ressortissant  géorgien.  Tout  a
commencé  par  le  meurtre  en  août  dernier  d'un  ressortissant  géorgien,  un  opposant  russe  qui  a
combattu contre Moscou pendant la guerre de Tchétchénie. Proche des milieux islamistes l'homme a
été assassiné d'une balle dans la tête alors qu'il se promenait dans le grand parc du centre de Berlin.
Dans la foulée un ressortissant russe a été arrêté alors qu'il  tentait  de jeter l'arme dans un canal.
Depuis le suspect est emprisonné, mais garde le silence. Depuis cette arrestation, Berlin somme le
gouvernement de Vladimir Poutine de fournir des informations, en vain. Selon les autorités allemandes
Moscou  n'a  pas  du  tout  collaboré  et  elles  ont  donc  expulsé  ce  mercredi  deux  diplomates  de
l'ambassade russe. La justice allemande accuse Moscou d'être impliquée de près ou de loin dans cet
assassinat. La Russie, elle, juge ces accusations sans fondement.
(Radio Vatican, le 05-12-2019)
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Deux membres de l'ambassade russe à Berlin doivent immédiatement quitter le pays. L'Allemagne leur
reproche de ne pas coopérer à l'enquête sur le meurtre d'un Géorgien à Berlin. Armin Schuster en
charge des Affaires de politique intérieure au sein de la CDU, le parti d'Angela Merkel, estime que s'il
est avéré que des éléments de l’État russe ou de l’État tchétchène ont bel et bien commandité un
assassinat politique le 23 août dernier à Berlin alors les relations germano-russes s'en trouveraient
durablement affectées. Armin Schuster compare cette éventualité a un retour au temps de la Guerre
froide dans une interview accordée à la Bild Zeitung.
(Deutsche Welle, le 05-12-2019)

La France utilisée comme base arrière par une unité spécialisée des services de renseignement
militaires russes...
Des assassinats ayant la Russie comme commanditaire font l'objet d'une enquête du journal Le Monde.
Dans son édition d'aujourd'hui le quotidien français affirme que des espions russes spécialisés dans les
assassinats auraient utilisé la France comme base arrière pour des opérations à travers toute l'Europe.
Selon le journal l'un d'entre eux serait impliqué dans l'empoisonnement au neurotoxique Novitchok de
l'ancien  espion  russe  Sergueï  Skripal  et  de  sa  fille  à  Salisbury  en  Angleterre  l'an  dernier.  Selon
Le Monde quinze  officiers  des  services  de  renseignement  militaires  russes  auraient  séjourné  à
plusieurs reprises à Chamonix, Evian et dans d'autres petites villes des Alpes françaises de 2014 à
septembre 2018. Les quinze espions appartiendraient  à une unité spécialisée notamment dans les
sabotages  et  les  assassinats.  L'un  des  quinze agents  russes  aurait  été  identifié  par  les  autorités
britanniques  comme étant  l'un  des  trois  auteurs  de  l'empoisonnement  au  neurotoxique  Novitchok
perpétré en Angleterre en mars 2018 contre l'ancien espion russe Sergueï Skripal et sa fille. Si le père
et la fille avaient survécu une habitante de la région était morte après avoir trouvé un flacon qui avait
sans  doute  servi  à  transporter  le  produit  toxique.  Cette  opération  avait  provoqué  un  incident
diplomatique majeur entre Moscou d'une part, et Londres et l'Union européenne, d'autre part. Elle avait
aussi conduit  les services occidentaux de contre-espionnage à traquer les responsables.  Le Monde
indique que son article est fondé sur les résultats de cette traque menée par les services français,
britanniques et  suisses,  avec leurs partenaires notamment américains.  Toujours selon le quotidien,
l'enquête n'a abouti à la saisie d'aucune arme ni matériel et n'a identifié aucun complice local. Par
ailleurs les quinze espions n'ont apparemment pas eu de contacts avec l'ambassade de Russie à Paris.
Mais en marge de leur méfait en Grande-Bretagne, ils ont opéré en Bulgarie, en Crimée, en Moldavie
ou encore au Montenegro.
(Radio Vatican, le 05-12-2019)

… MILITAIRE …

Les États-Unis intensifient leurs vols de reconnaissance à proximité de la Corée du Nord...
L’armée américaine a monté d’un cran la surveillance de la Corée du Nord en y mobilisant, aujourd’hui,
un avion de patrouille maritime. D’après le site Aircraft Spots, un P-3C a volé à une altitude de 6,7 km
au-dessus de la péninsule coréenne. En général, ce modèle remplit des missions de détection de sous-
marins à l’aide de radars. Depuis que P'yongyang a testé un lance-roquettes multiple de très grande
taille le 28 novembre, les avions de reconnaissance américains se suivent dans le ciel sud-coréen, le
long  de  la  frontière  intercoréenne.  Hier,  c’était  un  appareil  E-8C  Joint  STARS qui  a  surveillé  les
mouvements au sol, et avant-hier c’était un RC-135. Les 28 et 30 novembre, la force aérienne des
États-Unis a envoyé, respectivement, un Lockheed EP-3E et un Lockheed U-2S. De l’avis d’experts,
Washington allume intentionnellement ses systèmes de géolocalisation en vue d’exercer des pressions
en réponse aux provocations militaires du royaume ermite.
(KBS World Radio, le 04-12-2019) 

Des indices laissent penser que la Corée du Nord pourrait  reprendre les essais de missiles
balistiques intercontinentaux...
Un institut américain de recherches a fait savoir qu’une nouvelle image prise par satellite laisse penser
que la Corée du Nord pourrait reprendre les essais de missiles balistiques intercontinentaux, les ICBM.
L’Institut d’études internationales Middlebury de Monterey a rendu publique une image du pas de tirs de
Tongchang-ri, dans le nord-ouest de la Corée du Nord. Elle a été prise jeudi par un satellite opéré par
Planet Labs. D’après l’institut, elle montre un long conteneur près d’un aménagement pouvant servir à
des essais de moteurs de missiles balistiques. Jeffrey Lewis, le directeur du programme de l’institut
chargé de la non-prolifération en Asie de l’Est, a déclaré à la NHK que le conteneur avait été amené sur
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le site juste avant la prise du cliché. D’après lui, c’est la première activité relevée sur le site par l’institut.
M. Lewis  y  voit  un  nouveau signe que la  Corée du Nord  se prépare  à  reprendre  les  lancements
d’engins spatiaux et les essais d’ICBM. Après le premier sommet de l’histoire entre Américains et Nord-
Coréens, en juin 2018, des images prises par satellite avaient révélé des travaux de démolition sur
certaines  installations  du  site.  Mais  en  mars,  de  nouvelles  prises  de  vue semblaient  montrer  des
travaux de reconstruction. Le site aurait retrouvé son statut opérationnel normal.
(Radio Japon international, le 06-12-2019)

La Corée du Nord serait-elle  en  train  d’effectuer  un nouvel  essai  de  moteur  de  missile  balistique
intercontinental ? C’est en tout cas ce qu’a laissé entendre la chaîne de télévision américaine CNN, en
rapportant un nouveau mouvement détecté au niveau du site de lancement de missiles de Donchang-ri,
situé  sur  la  côte  ouest  du  pays  communiste.  Celle-ci  se  réfère  aux  images  prises  par  le  satellite
commercial Planet Labs, qui montrerait, entre autres, un grand camion porte-conteneur auprès d’un
banc d’essai de moteurs, qui ne s’y trouvait pas auparavant. Selon CNN, il s’agit d’un message clair
adressé au président américain, alors que la Corée du Nord a multiplié ses propos pressant Donald
Trump à remettre sur les rails les négociations nucléaires avant la fin de cette année. Le département
d’État américain et la CIA ne se sont pas prononcés sur ces images. Pour rappel, le dirigeant nord-
coréen Kim Jong-un avait promis, dans le cadre de ses mesures de dénucléarisation, de démanteler de
manière permanente  le  site  de  Donchang-ri,  lors  du  3e sommet  intercoréen avec Moon Jae-in  en
septembre 2018 à P'yongyang.
(KBS World Radio, le 06-12-2019)

Un important test aurait été réalisé sur un site de lancement de satellites de Corée du Nord...
La Corée du Nord annonce qu’elle a procédé samedi après-midi à un test «  très important », depuis le
site  de  Sohae,  une  rampe  de  lancement  de  satellites.  Le  média  officiel  nord-coréen  a  rapporté
dimanche les propos d’un porte-parole de l’Académie des sciences de défense nationale, concernant
l’impact décisif de l’issue du test sur la nouvelle stratégie de la Corée du Nord, dans un avenir proche.
Selon des analystes, cette expérimentation s’inscrivait dans le programme balistique de la Corée du
Nord, car des tirs de missiles à longue portée présumée ont déjà eu lieu sur le site en question.
(Radio Japon international, le 08-12-2019)

Des officiers des forces spéciales allemandes soupçonnés d'être liés à l'extrême droite...
Des mesures vont être prises en Allemagne suite au scandale au sein des forces spéciales KSK de la
Bundeswehr.  Des membres de cette unité d'élite de l'armée allemande sont  soupçonnés d'être en
relation avec des réseaux d'extrême droite. La ministre de la Défense Annegret Kramp-Karrenbauer
annonce que des enquêtes ont été ouvertes contre des officiers du commando et que des sanctions
seront prises.
(Deutsche Welle, le 02-12-2019)

Vers un renforcement de la coopération militaire entre la Turquie et le Kazakhstan...
L’accord  de  coopération  militaire  turco-kazakh  a  été  voté  au  sénat  kazakh.  Lors  de  la  session
parlementaire consacrée à l’accord, le vice-ministre kazakh de la Défense Timur Dandibaïev a affirmé
que l’accord signé en septembre à Ankara vise à renforcer la coopération militaire à long terme sur la
base de l’égalité et des intérêts mutuels. L’accord prévoit une coopération militaire entre la Turquie et le
Kazakhstan,  des  formations,  des  exercices  conjoints,  une  coopération  en  matière  d’industrie  de
défense, des opérations pacifistes, la réalisation de recherches militaires, scientifiques et techniques,
ainsi qu’une coopération dans plusieurs autres domaines militaires.
(La voix de la Turquie, le 05-12-2019)

… L'ACTUALITÉ DES MARCHANDS D'ARMES …

La Corée du Sud en passe de développer un système de missile intercepteur de longue portée...
Un contrat relatif au développement d’un système de missile sol-air de longue portée (L-SAM), destiné
à intercepter les missiles balistiques nord-coréens, va être signé dans le courant du mois de décembre.
L’Administration  du  programme  d’acquisition  de  défense  (DAPA)  a  approuvé,  hier,  l’initiative  du
gouvernement. Par conséquent, l’Agence pour le développement de la défense (ADD), chargée de ce
projet, paraphera un contrat avec une société privée d’ici la fin de cette année. Le L-SAM constituera
l’un des principaux moyens de défense anti-missile de l’armée sud-coréenne, capable de neutraliser les
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projectiles tirés de l’autre côté du 38e parallèle et à une hauteur de 50 à 60 km d’altitude. La Corée du
Sud  envisage  d’achever  son  développement  d’ici  2024,  avec  un  coût  d'opération  de  quelque
740 millions d'euros.
(KBS World Radio, le 05-12-2019)

Signature d'un contrat portant sur la livraison de radars 3D MADR israéliens à l'armée tchèque...
Le ministre de la Défense, Lubomír Metnar (mouvement ANO), va signer, ce jeudi, un contrat avec le
gouvernement israélien portant sur la livraison de radars 3D MADR à l’armée tchèque. Le montant de
la commande, qui prévoit une livraison de huit radars d’ici 2023, s’élève à 3,5 milliards de couronnes
(un peu plus de 135 millions d’euros).  Ces nouveaux appareils de géolocalisation remplaceront  les
radars russes actuellement utilisés. Parallèlement, un accord de coopération industrielle entre les deux
pays sera également signé. Ce document stipule que des entreprises tchèques spécialisées dans le
domaine de la défense participent à hauteur au moins de 30% à la livraison de ces radars.
(Radio Prague international, le 05-12-2019)

… CYBERESPACE …

Des disques  durs  contenant  des  données  personnelles  de ressortissants  japonais  mis  aux
enchères sur internet...
La police de Tokyo a arrêté Yuichi Takahashi, un ancien employé de la société Broadlink basée dans la
capitale nippone. Il est soupçonné d’avoir volé mardi douze disques durs de l’entreprise.  L’homme a
avoué à la police qu’il en avait volé d’autres, qui contenaient des données personnelles d’habitants de
la  préfecture  de  Kanagawa.  D’après  les  responsables  de  la  préfecture,  l’homme  aurait  mis  aux
enchères sur internet dix-huit disques durs au lieu de les détruire comme il en avait reçu l’ordre. Ce
matériel  contenait  des  fichiers  de  noms  de  particuliers  et  d’entreprises,  ainsi  que  leurs  données
fiscales. Les responsables ont ajouté que neuf disques durs n’ont pas été retrouvés. Le suspect a par
ailleurs déclaré qu’il avait volé plusieurs fois du matériel qu’il avait ensuite vendu aux enchères.
(Radio Japon international, le 07-12-2019)
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